
POM-POR 253

Pommelé. adj., Se dit lorsque le ciel est couvert de petits
nuages blancs et grisâtres en forme de boules.

Pomon, s. m., Poumon.
Un feu brulant qui furete mes os,
Mon cœur et mes pommons.

CHAMP-REPUS, euv. poét., p. 32.

.Pomonique, adj.,. Consomptif, pulmonque.
Pomper, il. a., Sonder quelqu'u -pour lui arracher ses

secrets, ce que le vulgaire nomme tirer les vers du nez.

. Ponce, s.f., Boisson faite d'eau l vie, de sucre et d'eau
chaude.

Pond, part pass., Se dit pour pondu, part. pass. du verbe
pondre :-La poule a pond deux eufs.

Cette forme dérive du normand ponner, signifiant pondre,
lequel vient à son tour du lat. ponere, déposer.

Pont de glace, s. m., Locution usitée pour désigner une
surface de rivière, gelée d'une rive à l'autre, et finissant par
former un pont d'une telle solidité, que celui-ci portera sans
danger aucun les voitures lesplus lourdement chargées.

Poque, s. f., Cou p de poing asséné vigoureusement.
Enflure, marque à la figure, et résultant, soit d'une contusion,
soit d'un choc, ou d'un coup de poing appliqué violemment.

Poquer, v. a., Donner, appliquer des poques.

Porceline, s.f, Porcelaine.
....... hanaps, tasses et goubletz. de porcelin, et feumes gratien-

sement invit ez à boyre.
RABELAIS, Pantagruel. .

Poreau, s. m., Poireau.

Porichinelle, s. m., Polichinelle, homme ridicule.

Porrage, s. f., pron. por-redje. Mot anglais servant à
désigner une bouillie de farine d'avoine,. que l'on mange habi-
tuellement au déjeuner.

Portage,. s. m., Endroit d'une rivière où le courant très
rapide force les voyageurs, qui en remontent le cours en canot,
à porter leur embarcation en amont jusqu'à un endroit plus
favorable.

On donne aussi.le nom de portage à un espace de terre peu
étendu; compris entre deux cours.d'eau navigables.

Cevieux mot canadien date du temps de Champlain, et a


